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Atelier " Les outils d'aide à la gestion des fourrages" . Pô le Elevage 
du Cirad à la Réunion, 13-1 7 mai 2002 

Première partie de la synthèse : 
Philippe Lecomte, Cirad Emvt 

"A l' issue de ces 5 journées centrées sur la p lace des 

herbages et sur les mu ltipl es implications auxquell es 

on s'adresse lorsqu' i ls sont uti l isés par l' homme à des 

fins agr ico les, il nous revient à M ichel Duru et à 

moi-même d'en faire une rapide synthèse. Ces cinq 

journées auront été très ri ches, tant par la diversité des 

situations, des mi l ieux, des contextes techniques et 

économiques, que par la mu ltipli cité des acteurs qui 

sont concernés dès lors que l'on s'adresse à la place 

de l'é levage dans le contexte actue l et futur de nos 

sociétés. 

Il nous fa ut tout d'abord remerc ier le Conseil Régional 

de la Réun ion pour tout le sout ien qu' il a apporté à 

l'organisation de ce sém inaire, sans lequel nous n'au­

rions pu réunir un panel aussi large. Ce soutien 

témo igne de tout l' intérêt qu' il porte tant aux ques­

tions qui ont été traitées qu'à la place de l'exemple 

réunionnais dans cette zone de !'Océan Indien, ainsi 

qu'à la nécessité de faire progresser les conn aissances 

sur les questions que nous avons eu à traiter. 

Il nous fa ut remercier tous les acteurs locaux, l'Uafp, 
la Sica Lait et la Sica Revia, et, au travers de ceux-ci, 

les éleveurs pour l' intérêt qu' ils ont montré d'emblée 

à l'organisation de cet atel ier, et leur part ic ipation 

active à toutes les phases de ce sém inaire. li nous faut 

éga lement remercier les participants régionaux pour 

leur présence constructive, et l'éclairage qu ' ils ont 

apporté tout au long de ce sém inaire. 

Face aux enjeux nouveaux qui se profi lent pour l'agri ­

culture de demain, enjeux qui portent sur la nécessité 

de répondre à des demandes à la foi s technico 

économ iques mais aussi socia les et environnemen­

tales, la question qui nous animait était ce lle de la 

mise en place d'outi ls et de références innovants dans 

la conduite des systèmes ; innovants, parce qu' ils 

doivent répondre à des fonctions mult ip les, et parce 

qu'i ls doivent aussi impl iquer les acteurs dans leur 

construction, ces acteurs étant les éleveurs, les déve­

loppeurs, les fi I ières, les chercheurs, ... 

L'ouverture aux autres pôles de recherche réunion­
na is, Canne à Su cre, qui trava ill e sur un système agri­

cole particulièrement important à la Réun ion, et 

Padef, qui tra ite de façon plus globa le des questions 

d'agricu lture durable et d'environnement, aura été 

d'un grand apport dans les débats. 

La présentation de terrains (Comores, Mayotte, 

Kwazulu Natal - Afrique du Sud, Guyane, Guadeloupe, 

Nouvelle-Ca lédonie, Réunion) aura été l'occasion de 
voir, au travers des mili eux prairiaux et des systèmes 

d'élevage qui s'y rattachent, une grande diversité de 

situations et de questions imp liquant la mise en place 

de connaissances renouvelées sur le fonctionnement 

des systèmes. 

Une journée entière, très instructive, a été consacrée 

à des visites de pâturages et d'exp loitations d'élevage. 

Pour beaucoup d'entre nous, cela a été l' occasion de 

découvrir un milieu très ri che sur le plan de sa diver­

sité éco logique, où l'on passe d'une végétation tropi­

cale dans les pl ai nes (canne à sucre, canne fourragè­

re, chloris) à des gram inées tropicales d 'a ltitude 

(kikuyu) et enfin, encore plus en altitude, à des 

espèces tempérées. 

Une grande part de l 'i ntérêt des discussions aura résidé 

dans le croisement de ces paysages et de cette grande 

diversité éco logique avec des systèmes d'élevage diffé­

rents, lait ou viande. Ces systèmes sont animés par des 

fil ières so lides, au cœur desquell es on aura pu 

rencontrer des éleveurs, ou plutôt des néo-éleveurs, 

qu i très rapidement se sont façonné des compétences 

et qui formulent des questions techniques très claires 

sur les façons de conduire et de gérer leur entreprise 

nouvelle pour qu'elle soit durab le. 

L'approche des grandes thématiques li ées à la végéta­

tion nous a permis d'échanger sur des aspects 

techniques au cours de huit ateliers . Je reviendrai plus 

particu li èrement sur tro is d'entre eux: 

t Valeur alimentaire des fourrages 

Trois présentations, animées par la Guadeloupe, nous 

ont montré la comp lexité des méthodes et les efforts 

entrepris par la recherche pour préc iser les questions 

de va leurs énergétique et protéique, et d' ingestion. 

Elles ont également i ll ustré, à partir de l'exemple des 

études conduites à la Réunion, la grande vari abilité 

des valeurs potentielles de l' herbe et la nécess ité de 

gérer l'herbe et les fourrages conservés en bon équi­

libre avec les compléments alimentaires. Cette gestion 

est différente selon les systèmes d'élevage, laitier ou 

all aitant, qu i ne se conduisent pas de la même façon . 
Dans une gestion raisonnée, il faut éga lement pouvo ir 

associer des objectifs de gestion de masse 

disponib le selon les sa isons, ce qu i renvo ie à des 

questions sur la conduite du pâturage. 



t Fertilisation Environnem ent 

La ferti li sation est un facteur clé de la productivité; 
son raisonnement judic ieux est par contre une clé 
essentiel le de la durabilité environnementale des 
systèmes. L'exemple d'outils développés par les can­
niers pour le pilotage de la fumure minérale sur le 
territoire de La Réunion, et l'évocation de la manière 
dont on peut évaluer les flu x azotés dans un système 
d'élevage, ont montré ce que la modélisation peut· 
apporter en matière d'a ide à la décision. 
Les discussions renvoi ent à la nécessité d'optimiser 
une fert i I isation en fonction de différents objectifs 
plutôt que, comme par le passé, par rapport à la 
seu le max imisat ion d 'une production. Cela nécess ite 
d' impliquer les utilisateurs dès le début de la concep­
tion des outi I s. 

t Dégradation Salissement 

On peut tirer une production importante de la prairie; 
en contrepartie, une prairie qui se dégrade et 
s'envahit par des adventices est un capital qu'il faudra 
reconstituer à grands frais. Les présentations sur les 
terrains guyanais, néo-ca lédonien et réunionnais ont 
montré l'importance et la rap idité avec laque lle ces 
problèmes de sa li ssement peuvent se poser. Les 
sorti es sur le terrain ont permis de voir la fragil ité des 
milieux prair iaux, dès qu'on les soumet à une pression 
d'exp lo itation, et la nécessité de disposer d'outils et 
d' ind icateurs pour étab lir des constats rap ides et 
circonstanc iés, afi n d'adapter ensu ite des solutions. 
Des connaissa nces nouvelles en matière d'écologie 
fonctionnelle semblent pouvo ir être mises en œuvre 
pour conduire au mieux la compos ition flori stique 
des couverts ." 

Deuxième partie de la synthèse : Michel Duru, 
lnra Environnement et Agronomie & SAD 

"Nous nous sommes ensuite intéressés aux liens entre 
les fourrages, la fi I ière élevage et les autres acti vités 
agri co les. En effet, le fa it que le territo ire so it une res­
source rare sur l'île oblige à repenser d'une part les 
échanges de matières entre les fi li ères, et d'autre part 
la nature des connaissances et le type d'outils que 
peut ou doit produire la recherche. 

t Les échanges de matières et l'occupation du territoire 

Nous avons eu les exposés des chercheurs et des 
acteurs professionnels des fi li ères - lait, viande, 
ca nne à sucre, petite agri cu lture interstitiell e entre les 
Hauts et les Bas, souvent multifonctionnelle -, avec 
des enjeux et des préoccupat ions qui leur sont 
propres. La f ilière lait ière s'est ainsi exprimée sur les 
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problèmes de son autonomie alimentaire et de la ges­
tion des déchets organiques. La filière viande est à la 
recherche d'une meilleure arti culation entre éleveurs 
naisseurs et engraisseurs. Quant aux surfaces dévo­
lues à la culture de la canne à sucre, les acteurs s'ac­
cordent à dire qu'elles se rédui sent dramatiquement 
et se situent en dessous du seuil cr itique pour la ren­
tabil ité des usines. 

Des so lutions innovantes sont à rechercher, parmi 
lesquelles une meill eure complémentar ité entre la 
culture de la canne et l 'é levage, dont des exemples 
ex istent déjà ou doivent être encouragés : 

• Récupération des sous-produ its de la cu lture de la 
ca nne pour l'alimentation animale ou pour la fabr i­
ca tion de compost 

• Support d 'épandages (canne à sucre, mais égale-
ment cu ltures maraîchères, .. . ) pour la fi lière laiti ère 

En résumé, on retiendra donc deux fa its majeurs, à la 
fo is des complémentar ités sur les mat ières, mais auss i 
des concu rrences sur l 'espace. A cette contrainte, 
portant sur la ressource terre, s'ajoutent des projets 
environnementaux comme la création d'un parc 
dont les enjeux sont de préserver ou mieux de 
contrô ler l 'évo lution des mili eux. 

Ce cad re généra l fixe les cond itions d'intervention de 
la recherche. 

t Nature des connaissances et type des outils 

1 • L'aide à la négoc iat ion : il s'agit de concevo ir des 
outil s qui peuvent ass ister les différents acteu rs 
dans leur choi x 

0 au niveau interfili ère pour l'usage du territoire, 

avec l ' intérêt de la té lédétect ion et des systèmes d' in­
format io n géographiques. Les compétences et 
démarches exposées par les pôles Canne à sucre et 
Padef doivent trouver une extension dans le domaine 
de l 'élevage. 

0 Il pourrait en être de même pour la définit ion d'un 

cahier des charges d'un futur parc si cette opt ion se 
confirmait. 

Il est indi spensab le de trouver des compromis et 
d'év iter l' application de normes toutes faites, d 'où le 
besoin de compléter les con naissa nces, comme par 
exemple sur l ' impact des pratiques agri co les sur les 
végétat ions naturell es et sem i-natu rell es. 

2 • Le diagnostic, notamment pour analyser le 
fonct ionnement des systèmes d'élevage et en 
ca ractériser la durab ili té dans ses différentes 
composantes économ iques, socia les, environ-
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nementa les. Cela implique l ' identification des ver­
rous qui pourront donner li eu à des recherches plus 
analytiques si nécessa ire. 

3 • L' élaboration de scénar ios d'élevage et leur évalua­
tion technico-économ ique sur la base de modèles. 

4 • Des outi ls d'accompagnement, une fois ces diffé­
rents scénar ios élaborés, pour les mettre en œuvre au 
n iveau d'un territoire, d'exp loitat ions agrico les ou de 
parcelles. 

L'objectif en est d'adapter les connaissances techn iques 
sur le rationnement des animaux, la condui te au pâtu­

rage, ... aux différents scénarios qui seront déf~nis 
comme les meilleurs compromis entre des cons 1dera­
tions économ iques, sociales et environnementales. 

En conclus ion, on retiendra 

O Un partenariat vivant entre des acteurs et des parte-

naires de la recherche organisés et dynamiques. 

O Des co llaborations scientifiques et un développement 

au niveau régiona l encouragés par les co llectiv ités 
locales : 

Un atout: une similar ité de m ili eux 

Une difficulté: une divers ité de contraintes sociales et 
économiques qui donnera forcément li eu à des 
réponses différentes 

Une solution : produire des recherches génériques qu i 
puissent à la fo is aider les acteurs à faire des choix et 
les accompagner pour leu r mise en œuvre. En 
témoigne le travail de V. Blanfort à La Réunion dont 
certaines des méthodes ava ient été mises au point en 
Métropo le. 

O L'intérêt de maintenir et de développer un axe 

Métropole Réunion." 


